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Services de la santé en français 


Essex et Kent sont des régions désignés 


Windsor, J.C.M. — Les comtés d'Essex et de Kent, plus 
précisément les villes de Windsor, Técumseh, Belle- 
Rivière et TRY: ani que les cantons de Anderdon, Col- 


y 


AT 


Le ministre Timbrell 


Essex-Windsor. 
Les deux CCLF se rencon- 


trent à une réunion conjointe 


St-Clair Beach, A.H. — Il avait été décidé, lors d’une ren- 
contre des deux Comités de langues française en juin der- 
nier au Centre civique d'Essex que pour travailler la main 
dans la main, deux ou trois réunions conjointes se tien- 
dront alternativement dans le comté et dans la ville de 
Windsor, où l'on discuterait des problèmes communs réla- 
tifs à l'école L'Essor. On se rappelle que près de la moitié 
des élèves de l'école secondaire de L'Essor relève du Con- 
seil scolaire de Windsor. 

A cette première assemblée conjointe du 18 septembre 
dernier, le problème du transport des élèves et la possibili- 
té d’un comité d'admission à l'école ont été longuement 
discutés. M. Paul Chauvin, souligne qu'aucun problème 
en rapport avec lé transport des élèves de Windsor ne lui a 
encore été signalé. || semble que de ce côté tout semble 
plus que satisfaisant, pour le moment du moins. Trois au- 
tobus font la navette entre Windsor et l'école. Et'si par ha- 
sard, pour une raison sérieuse, l'élève manque l'autobus 
scolaire, il peut toujours vérifier l'horaire régulier des au- 
tobus de Chatham Coach Line et se prévaloir de ce service. 

Le transport des élèves du comté semble poser des pro- 

_blèmes sérieux pour certains qui doivent prendre l'auto- 
bus très tôt le matin, pour arriver à l'école passablement à 
bonne heure. On doit faire une étude à ce sujet, pour sa- 
Voir s'il y aurait place pour de l'amélioration. 

Tant qu'à la création formelle d'un comité d'admission, 
elle s'est avérée inutile pour le moment, puisqu'une cer- 


taine sélection et orientation se fait automatiquement par 


le directeur de l'école et les parents lors de l'inscription de 
nouveaux venus et la décision finale est laisée à la discrè- 
tion du directeur lui-même. 

M. Chauvin souligne les facteurs déterminants, dans 
l'admission d'élèves venants d'une école autre que les 
écoles élémentaires françaises de la province:la langue de 
communication est le français aussi. bien que la languë 
d'enseignement pour toutes les matières exceptées l'an- 
glais. Si la motivation de l'élève anglophone ou franco- 
phone est telle 4u' il est prêt à affronter ces obstacles, en 
se soumettant’ lui: -mêmeàun travail supplémentaire et in- 
dispensable de l apprentissage du français, le directeur 
l'acceptera sous probation. 

La planification des fêtes d'ouverture de l'école secon- 
daire L'Essor a occupé la dernière partie de cette première 
rencontre conjointe. Le 


chester Nord, Maidstone, Rochester, Sandwich Sud, Sand- 
wich Ouest, Tilbury Nord, Tilbury Ouest, Dover et Tilbury 
Est sont parmi les régions où, selon la politique annoncée 
récemment par l'honorable Dennis Timbrell, Ministre de 
la santé du gouvernement ontarien, on visera à donner 
tous les services de son Ministère en français. 

A cette fin, a expliqué le Ministre, on identifiera les pos- 
tes où la connaissance du français est nécessaire ou sou- 
haitable, ‘et lorsqu'un de ces: postes est détenu, par une 
personne qui ne parle que l'anglais, on'lui offrira l'occa- 
sion d'apprendre le français ou, dès que le poste deviendra 
vacant, on y affectera une personne qui parle le français. 
Pour cela, on annoncera ces postes dans les journaux fran- 
çais et anglais de la région, en question en précisant la né- 
cessité d'être bilingue. 

Ainsi, a précisé M. Timbrell, ‘‘dans les régions oùilya 
des concentrations de francophones, tous les services de 
renseignements et de consultation du Ministère répon- 
dront en français aux demandes en français, en personne 
où par téléphone." 

De plus, dans les régions désignées, ce qui inclut égale- 
ment celles de Algoma, Niagara, Renfrew, Simcoe et 
Thunder Bay, on affichera dans les deux langues sur les 
édifices et dans les bureaux, et on publiera dans les deux 
langues tous les documents, les formulaires et les publica- 
tions destinés au grand public. Y 

M iqué qu'en plus, ious les SENTE 


| tère, par exemple te hôpitaux et les unités san 


ront tenus à suivre cette politique et des fonds spéciaux se- 
ront disponibles pour les aider àle faire. 

Voilà ce qui est lourd de signification, a déclaré au Rem- 
part M. Ronald Leblanc, coordonnateur des services de 
santé en langue française, car plusieurs hésitaient de ten- 
ter des initiatives dans ce domaine, invoquant leur incerti- 
tude quant à l'orientation du Ministère. Or, elle est main- 
tenant clairement définie. 

Selon le coordonnateur qui est au Ministère depuis un 
an et demie, le programme a déjà débuté avec sa nomina- 
tion suite à la recommandation du rapport de la commis- 
sion d'enquête sur les services de la santé en français, ap- 
pelé communément le rapport Dubois d'après le médecin 
de Welland qui a présidé la commission. Le Ministère 
compte déjà un personnel bilingue dans une proportion de 
4.6%, quoiqu'elle soit moindre dans la région du sud- 
ouest, et plusieurs publications sont déjà disponibles en 
français. Le programme d'affichage sera complété en mars 
de l'année prochaine et il compte cinq ans pour que la poli- 
tique entière soit mise en pratique. 

‘Notre idéal consiste à assurer aux résidents franco- 
phones et anglophones de l'Ontario la possibilité de com- 
muniquer avec leurs gouvernements provincial et local 
dans!la langue de leur choix, a déclaré le Ministre Tim- 
brell. Nous passons progressivement des engagements gé- 
néraux aux plans d'applications détaillés dans le domaine 
de la prestation. des services.en langue française."" 

Questionné par le Rempart à savoir si on s'en tiendrait à 
la bonne volonté des organismes locaux de la santé pour 


L'Essor 


mettre la politique en pratique à ce niveau, M. Timbrell a 
indiqué qu’il s'attendait que le Conseil régional de la santé 
du comté d'Essex rencontre M. Leblanc à cet effet. Un 
porte-parole du Ministère nous a dit que M. Leblanc était 
déjà invité et que la rencontre aurait lieu au cours des pro- 
chaines semaines. 

Cependant, cela ne semble pas être le cas d'après les 
renseignements fournis à notre journal par M: David 
McWilliams, président de ce Conseil. Selon M. McWil- 
liams, une enquête a été faite il y a quelques années, eton 
a indiqué alors au Conseil que dans tous les hôpitaux de la 
région, il y avait suffisamment de personnel mécical capa- 
ble de communiquer avec les patients dans chacune des 
langues principales, autres, que l’anglais, utilisées dans la 
région, que c'est cela qui était l'essentiel, et, à-t-il semblé 
que le Conseil n'avait pas à se préoccuper davantage de la 
question. 


Congrès régional de la FFCF 


Mme Gisèle Richer, 
présidente nationale, 


‘ u diner 
Windsor, A.H. — C'est à  liers du congrès Ottawa, 
l'école St-Paul de Pointe- ‘‘en allant un peu plus 
aux-Roches qu'aura lieu loin’ de souligner Mme 
cette année, le congrès ré- Leal. À Ottawa, on aurait 


gional de la Fédération des plutôt fait un sondage des 


femmes canadiennes fran- 
çaises. On reprendra le thè- 
me du congrès national de 
mai dernier à Ottawa, à sa- 
voir: ‘ORIENTATION, de 
rappeler Mme Madeleine 


besoins de la Fédération, 
explique-t-elle, maintenant 
on aimerait passer à l'ac- 
tion. Le régional se dit très 
heureux de la visite de 
Mme Richer dans la région: 


-soir. 


Leal, secrétaire régionale, 
essayant d'y trouver des 
moyens concrets d'action 
pour les deux années à ve- 
nir. 

Le congrès débutera à ? 
8h30 avec l'inscription, qui 
est de $5.00 comprenant le 
dîMmer, pour se terminer 
vers 15h30, ‘'assez tôt!’, di- 
sait Mme Elmire Rondot, 
présidente de la secion hô- 
tesse de Pointe-aux- 
Roches, pour se rendre au 
concert de Monique Leyrac, 
à l'école L'Essor, le 27 au 


Mme Gisèle Richer 


On reprendra les 4 ate- 


Parents et Directeur en faveur 
d'une association 


St-Clair Beach A. H. — Quelques parents se réunissaient à 
L'Essor avec le directeur de l'école M. Paul Chauvin, le 25 
septembre dernier, pour discuter de la possibilité d'une 
association de parents, professeurs et étudiants de l'école 
L'Essor. Des parents du défunt comité PEP de Windsor, 
Mlle Hélène Notte, de Sarnia présidente régionale des 
APIs des comtés de Kent et Lambton et responsable des 
contacts avec les écoles élémentaires françaises du comté 
d'Essex, M. Paul: Chauvin et des parents du comtéd'Es- 
sex avaient pris l'initiative d'une tellé rencontre où-étaient 
invités par le biais de CBEF tous les parents qui ont des 
enfants à L'Essor. 

La douzaine de personnes présentes ont exprimé l'ar- 


dent désir de voir se former une telle association: M: 
Chauvin suggérait d'attendre après les fêtes de l'ouvertu- 
re de l'école pour convoquer tous les parents, par une let- 
tre d'invitation qui sera distribuée à chaque élève. 

1l a donc été décidé que les personnes présentes consti- 
tueraient un comité provisoire, de souligner Mme Ursule 
Leboeuf, et se retrouveraient encore à l'école L'Essor le 
1er novembre prochain à 20h00 afin de dresser un ordre du 
jour pour cette assemblée générale où il y aura élection 
d'un conseil exécutif et planification des!activités de l'as- 
sociation. La date de l'assemblée générale sera détermi- 
née lors de cette 2e rencontre du 1er novembre. 


Commentaire 


— 
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Editorial 


La bonne nouvelle..et la mauvaise! 


La bonne nouvelle c’est que le Minis- 
tère du revenu veut identifier le franco- 
ontarien afin de lui accorder les préroga- 
tives de lui laisser choisir les personnes 
qui géreront ses destinées en matière 
scolaire...la mauvaise c’est qu'il s’est 
pris de bien piètre façon, pour finale- 
ment n’arriver à rien! 

On se rappellera de la manchette de 
notre journal du 18 septembre dernier, 
où l’on faisait mention que très peu de 
contribuables avaient été demandés de 
répondre à la question du désir de rece- 
voir la correspondance concernant l’éva- 
luation en français seulement. 

Pour situer le problème, disons que 
cette année le Ministère du revenu avait 
décidé que l’on profiterait du recense- 
ment municipal pour découvrir, dans les 
huit régions de l’Ontario, désignées 
pour recevoir des services bilingues, qui 
était francophone et s’il désirait des ser- 
vices français. 

A Ottawa, on demandait ‘‘Parlez-vous 
français?’” et d’après la réponse donnée 
l’énumérateur décidait si |’ ÉNLITOSES de- 


Pensez-y pe Qui Connie TUE à 
qui vous pourriez suggérer de s’abonner 
au Rempart?...Suggérez-leur donc!…. 
Merci! 


N), L’Année internationale 


V 
1 de l’enfant 


f/4 


Thèmes Mensuels de l'AIE 


La Commission canadienne 
pour l'AIE a prévu un pro- 
gramme d’une durée d’un 
an autour du thème ‘‘Viens 
partager avec moji'’. Pour 
accentuer. le concept du 
partage, un thème est dé- 
veloppé chaque mois au- 
tour duquel s’articulent di- 
verses questions et préoc- 
cupations. 
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L'enfant en tant que voisin 
‘‘Fêtons tous nos amis de la 
Terre’’ 

Sujets particuliers — Les 
enfants d'autres pays et 
d'autres cultures; le pro- 
bième de la malnutrition et 
de l'eau potable; le désar- 
mement et l'interdépen- 
dance. Comment les en- 
fants peuvent s'entraider 
en étant de bons voisins. 
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vait être classifié ‘‘francophone”’ lui 
donnant alors le droit d’élire ou de se 
faire élire au Comité consultatif de lan- 
gue française. Ce questionnaire avait été 
préparé sans aucune consultation préa- 
lable avec des organismes concernés, 
comme les CCLF’s, l’ACFO’, les APls, 
les Conseils scolaires, etc... et de fait 
une résolution a été passée à 
l’assemblée subséquente des trois Con- 
seils scolaires de la région d'Ottawa, de 
dire M. Lucien Bradet, conseiller scolai- 
re d'Ottawa pour rejeter totalement tou- 
tes données résultant de ce question- 
naire. La question à poser, ajoutait M. 
Bradet aurait dû être: ‘‘Supportez-vous 
les écoles françaises ?’’ ou quelque chose 
de ce genre. 

Dans la région de Windsor, comme 
dans les 6 autres municipalités dési- 
gnées pour recevoir des services fran- 
çais, ou bien on oubliait tout simplement 
de demander la question ou bien on né- 
gligeait de dire que la présente formule 


- est actuellement bilingue. 
donnerait le droit ou bien de me présen- 
_ données si peu'orthodoxes, à établir des ter au CCLF — “ou bien d'élire ses repre- 


Comment peut-on, arriver, avec des 


statistiques dont les conséquences pour- 
raient être ‘très néfastes aux franco- 
ontariens? Nous nous réjouissons à l’i- 
dée que CAFO [Conseils des Affaires 
franco-ontariennes] ait formé un comité 
présidé par le Juge Goular qui se pen- 
chera sur la baisse presqu’universelle 
qui s’est produite entre le recensement 
de 1971 et celui de 1976 du nombre 
d’Ontariens déclarant avoir comme lan- 
gue maternelle, la langue française. On 


dit que ce phénomène est en partie le ré- 
sultat d’une modification du classement 
des données. Alors le comité examinera 
les questionnaires utilisés pour cueillir 
les données lors des deux derniers re- 
censements afin de préciser davantage 
l’énumération des vrais Franco-Onta- 
riens lors du recensement de 1981. 

Mais qui est ce vrai franco-ontarien? 
un francophone résidant en Ontario au 
moment où l’évaluateur passe? — ou ce- 
lui qui est né en Ontario? — ou encore 
celui qui y réside depuis X années et qui 
parle le français: c’est à dire dont la lan- 
gue maternelle est le français, — ou la 
première langue apprise dans son en- 
fance et comprise encore, — ou celle que 
l’on ne parle pas avant l’entrée scolaire, 
mais que l’on apprend à l’école française 
parce que c’est une langue que l’on aime 
ou aimée de nos parents et que l’on veut 
maîtriser un jour! 

Si je suis un parent qui ne parle pas le. 
français, mais dont les enfants fréquen- 
tent l’école française, est-ce que cela me 


sentants? Si oui, d’après le livre vert au 
sujet de la création d’un conseil scolaire 
homogène de langue française, ce privi-, 
lège me vaudrait d’abdiquer tous mes 
droits aux autres décisions du Conseil 
scolaire non homogène. 

Alors où va-t-on avec toutes ces subti- 
lités? CAFO aura peut-être la solution- 
miracle avant le recensement de 1981! 


A. Harrison 


La parole est aux lecteurs 


le 17 août, 1979 


Dr. Nancy Murray, présidente 
Windsor Library Board 


Madame, 


Comme je suis une abonnée assidue de notre bibliothè- 
que municipale, j'aimerais attirer votre attention sur un 
Sujet que je trouve extrêmement ennuyeux et non confor- 
me au bon sens. 

Aujourd'hui, j'ai cherché dans les fiches françaises, le 
sujet cheval. Je me suis aperçue que pour trouver les titres 
correspondant à ce sujet, il fallait regarder le sujet horses. 
De même, pour la chasse, il faut chercher sous hunting. 

On m'a expliqué que les fiches étaient établies selon le 
système américain de ‘Library of Congress’. J'admets 
que ce système est très efficace, mais ne trouvez-vous pas 


qu'il devrait être adapté à notre contexte canadien et que 
dans la section française de notre bibliothèque, le sujet 
devrait paraître en français? 
Je soumets ce problème à votre compétence et j'appré- 
cie toute démarche que pourriez faire pour y rémédier. 
Veuillez agréer, madame, l'expression de mes senti- 
ments distingués. 


(Mlle) Florence Limoges 


N:D.L.R. — Nous publions cette copie carbone d’une let- 
tre [encore sans réponse en date du 25 septembre] que 
Mile Limoges faisait parvenir aux autorités de la bibliothè- 
que municipale. Si d'autres lecteurs ont expérimenté les 
mêmes frustrations quant aux services en français offerts 
aux contribuables francophones, qu'on suive l'exemple de 
Mlle Limoges et qu’on se plaingne, c’est une façon effica- 
ce de voir des services s'améliorer. 


Less se ss + + 


Chère Madame Harrison, 

Ci-inclus, veuillez trouver la deuxième tranche de 
mon travail sur “‘L'Expansion de l'Oeuvre de Mère 
Marie-Rose en Ontario. * 

Sous peu, je vous ferai parvenir la troisième et 
dernière partie de mon travail. | 

Espérant que j'aurai réussi à rendre cette chroni- 
que d'un intérêt général, je vous prie d'accepter mes 


remerciements pour l'offre que vous me faites de 


faire un peu connaître l'oeuvre de celle, qu'en ce 
moment, l'Eglise honore du titre de ‘‘vénérable. 
Avec mes salutations empressées, je vous prie de 
me croire. 
Bien vôtre en la cause quinous est chère. 


Soeur Alma Blais, s.n.J.m 
(voir article en page 4) 


Six représentants de la région au 


congrès provincial de l’'ACFO 


Lorsque les délégués de 
partout dans la province au 
30e congrès général de 
l'Association Canadienne- 
française de l'Ontario se ré- 
uniront les 5, 6, 7 octobre 
au Holiday Inn à Subury, ils 
compteront six représen- 
tants du conseil régional 
Windsor-Essex. 

ls sont MM: William St- 


Pierre, Joseph Bisnaire, 
Jacques Kenny et Philippe 
Chauvin ainsi que Miles 
Cécile Bénéteau et Nathalie 
Alix. 

Le thème du congrès est 
‘Justice pour les Franco- 
Ontariens’’ et que l'on pré- 
voit les discussions centre- 
ront sur les récentes initia- 
tives du gouvernement on- 


tarien quant à la provision 
des services en français 
dans les domaines de la 
santé et de la justice, ainsi 
que sur les questions d’un 
loi-cadre sur le français et 
du conseil scolaire homogè- 
ne sur lesquelles on n'a es- 
suyé que des refus de la 
part du gouvernement jus- 


qu'à maintenant. 

Pour la première fois, 
cette année, on fera une 
fête des ‘‘bâtisseurs d’au- 
jourd'hui et d'hier de la 
francophonie’’ au cours de 
laquelle seront honorés un 
jeune et un ‘‘moins jeune”’, 
proposés par chacun des 
conseils régionaux. 


Collaboration Spéciale de Mlle Florence Limoges, de Windsor 


Les Ainés se promènent 


Les 22 et 23 septembre 
derniers, 110 membres des 
Clubs de l’Age d'Or de 
Windsor, Pointe-aux- 
Roches, Paincourt, Sarnia 
et Grande-Pointe ont entre- 
pris un voyage à St. Cathe- 
rines et Niagara Falls. 

Quand les Aînés se pro- 
mènent, l'autobus qui les 
conduit vibre de rires, de 
reparties et de chansons 
chantées en choeur, telle 
‘Dans l'bon vieux temps, 
ça s'passait de même.’ 


F.F.C.F. St-Jérôme 


Même le soleil se met de la 
partie et, de connivence 
avec tous ces coeurs jeu- 
nes, il n'arrête pas de bril- 
ler pendant ces deux jours. 

Quand les Aînés se pro- 
mènent, adieu les diètes et 
les horaires fixes. On dîne à 
15h00 s’il le faut et les ham- 
burgers engloutis feraient 
mourir d'envie plus d'un 
adolescent. Tous les mem- 
bres apprécièrent, toute- 
fois, l'excellent souper ser- 
vi le samedi soir par le Club 


Les réunions mensuelles et 


activités sociales ont repris 


de bon train 


nor bre dernier une 
vingtaine de membres 
étaient présents. On est 
toujours heureuse de se re- 
trouver après le silence des 
longs mois d'été où les acti- 
vités familiales ont la pré- 
séance, de remarquer une 
des dames. 

L'équipe des trois co-pré- 
sidentes est toujours en 
fonction jusqu'aux élec- 
tions de décembre, remar- 
que Mme Laura Tardif, 
l'une du trio. 

A cette assemblée de 
septembre, les membres 
ont planifié les activités so- 
ciales de l'automne: soit 
une vente de pâtisseries les 
6 et 7 octobre, au sous-sol 
de l'église, après chaque 
messe. Le 27 octobre, ce 
sera le congrès régional et 
on invite tous les membres 
à y participer. || y aura une 
partie de cartes, le 4 no- 
vembre prochain au sous- 
sol de l’église, à 20h00 et le 
9 décembre se sera la Fête 
annuelle de Noël pour les 
enfants de la paroisse à 
13h30. 

Les assemblées mensuel- 
les ont toujours lieu les 3e 
mardis de chaque mois, à 
20h00. La prochaine sera 
donc le 16 octobre. On de- 
vait avoir une personne 


Drotestien du viol Cette 
équipe de spécialistes, 
disait Mme Tardif aime à 
rencontrer des groupes de 
parents afin de discuter 
avec eux de tous les aspects 
de ce problème et plus spé- 
cialement des mesures à 
prendre s'il. y a eu: viol. Il 
semble que ce n'est que 
partie remise, de mention- 
ner Mme Aline Bézaire, 
aussi co-présidente, et ce 
sera bientôt, car l'intérêt 
est grand chez les dames 
pour des conférences de 
tout genre. 


La Salle de St. Catherines. 

St. Catherines est le pays 
de la vigne, où celle-ci oc- 
cupe autant d'espace que la 
tomate et le maïs dans no- 
tre région. Une visite au do- 
maine Bright's permit aux 
visiteurs de savourer une 
des 40 sortes de raisins cul- 
tivés àcet endroit. Un petit 
verre de vin, gracieuseté de 
la maison, ne leur permit 
pas, cependant, de s’endor- 
mir dans ‘‘les vignes du 
Seigneur.'" 

Quand les Aînés se pro- 
mènent, ils emmènent avec 
eux les aumônier afin que 
la messe soit dite à l'heure 
qui leur convient. Mgr A. 
Caron, de Paincourt, célé- 
bra la messe à 22h00, le sa- 
medi pour les plus résis- 
tants. Les plus sages atten- 
dirent le lendemain matin. 

Le dimanche fut consacré 
à la visite de Niagara et de 
ses fameuses chutes. Les 
nembi 


chutes plusieurs fois en 


profitèrent pour se délasser 
dans les jardins fleuris. 
Mais pour quelques-uns, ce 
fut une grande ‘‘première’’ 
comme le démontrent les 
remarques suivantes: 
‘C'est ma première visite 
depuis quarante ans. C'est 
ma première visite depuis 


Variété 
6525 est Wyandotte 
Windsor, Ontario 
N8S 1P3 
Tél.: 945-8112 
Propriétaire: Rose d'Aoust 


‘The Party Stop” 


METS RECHERCHES, VINS DEPQUALINE) MUSIQUE 
DE DANSE, DINER ROMANTIQUE 
C'EST L'AMBIANCE QUE VOUS TAGUVEREZ A 


DE L'AUBERGE AICHELIEU 
2. <S ; s 
A Richelieu, © 
« 430 rue Ouelierte | R 
Windsor. Ontario 
NSaï82 


mon voyage de noces. C'est 
la première fois que je vois 
les chutes.’ Tous profitè- 
rent, cependant, des quel- 
ques heures de liberté pour 
aller au gré de leur fantai- 
sie. 

Quand les Aînés déci- 
dent, sur le chemin du re- 
tour, de visiter les écluses 
du canal Welland, il semble 
tout naturel qu’un navire 
portant pavillon du Libéria 
soit emprisonné dans une 
écluse. Les voyageurs ont 
donc pu voir une écluse en 
opération et observer le na- 
vire s'abaisser graduelle- 
ment à un niveau inférieur. 

Cette fin de semaine in- 
téressante contient, cepen- 
dant, une note sombre et 
elle est de taille. M. Ed- 
mond Chauvin, président 
des Clubs de l'Age d'Or du 
Sud-ouest et organisateur 
de ce voyage apprit le décès 
de son frère aîné, pendant 


bresayantvisitéblesmmqu'ilétaitiàStCatherines-e) 
_ Tous les membres de ce 


voyage participent à sa 
douleur et lui offrent leurs 
plus sincères condoléances. 


RENALD [RON] 
PAQUIN 


Ouvert sept jours 
par semaine 
pour vous servir 


Téléphone 15191 2537281 


Le Rempart, 2 octobre 1979 — p. 3 


Correction 


En page 5 du Journal du 25 septembre il faudrait lire dans 
l’annonce publicitaire de la Caisse populaire... ‘tous les 
comptes d’épargne-stable’’ parce qu’il y a aussi les comp- 
tes d'épargne avec opérations - capital social - épargne re- 
traite - épargne logement - certificats de dépôts à terme 
qui offrent chacun des taux intéressants d'intérêt. 


6, 7 et 8 octobre 


Convention d'orienta- 
tion nationale des 
Acadiens du 
Nouveau-Brunswick 


La Polyvalente et le Forum 
d'Edmundston, N.-B. 

La Société des acadiens du 
N:B. parraine cette conven- 
tion sur l'avenir politique 
des acadiens. Sur ce thème 
on étudiera les perspectives 
d'avenir, l'influence et le 
rôle du pouvoir politique 
dans les conjonctures s0- 
cial, culturel et économique 
d'aujourd'hui. Suite à des 


études en ateliers on tente- 
ra de définir un projet col- 


lectif acadien. C'est une 
grande première où 2,000 
personnes sont attendues. 
Si vous êtes acadiens ou 
amis de l'Acadie et que 
vous n'avez encore rien de 
planifier pour cette longue 
fin de semaine d'Action de 
Grâce, on vous invite et on 
vous recevra à bras ou- 
verts. 

Cette convention se tiendra 
à la Polyvalente et au Fo- 
rum d'Edmundston. 


ou ACHETER une propriété? 


A domicile: 735-2552 


CENTRE D'ARMOIRE DE 
CUISINE MG 


3163 est, chemin Técumseh 
Windsor, Ontario 


EVALU ATION GRATUITE 


Disibuienr 
des armoires 
GREGG 


National 
Trust 


Tél.: 948-6788 


Vous voulez VENDRE 


Demandez 
Rénald {Ron] Paquin 


Je suis votre agent 
d'immeuble 


Bureau: 948-7696 


- C’est avantageux... à votre 
Caisse Populaire 


= “Votre Caisse populaire, jouit d'un actif de 11 MILLIONS. € 
e Quelle force économique!!! = 
5 *Les taux d'intérêts sur tous les comptes d'épargne-stable 
sont calculés et payés mensuellement: Quel bénéfice!! 
*Nous avons beaucoup d'argent de disponible pour les £ 
prêts hypothécaires, les achats d'automobiles, les répa- 
3 rations diverses, etc... Quel secours financier!!! eu 
*Grâce à Inter-Caisse, un membre d’une Caisse populaire & 
1 de l'Ontario peut se servir d'une autre Caisse pour des & 
opérations de dépôts, de retraits et de mise à jour de son & 
n carnet... Quel service de dépannage!!! 
S ‘Vous avez l'option d'un service de chèques complètement 
m gratuit... Quelle aubainel!! 
à *Les heures d'acceuil sont adaptées à vos besoins. Quel- 
4 jeconvenancel!! 


Examinez les avantages de votre Caisse, 
et servez-vous en!!! 


IHEURES D'ACCUEIL 


lundi, mardi, mercredi, jeudi 
de10h.a.m.à5h. p.m. 
vendredi 
de10h.a.m.à8h.p.m. 


Gérant: M. Roger Bibeau 
945-8161 


{dune 


Chrétienté 


Qualité de la vie 
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Des théologiens et des experts en “bioéthique” se 
rencontrent à Toronto 


Windsor, A.H. — Un symposium sur la morale et la vie, 
parrainé conjointement par la Conférence des évêques ca- 
tholiques et le Conseil canadien des Eglises, se tiendra à 
Missisaugua, au Queen of the Aposties Renewal Centre, 
les 5, 6et 7 octobre prochain. 

On y étudiera trois aspects précis de cette nouvelle divi- 
sion de la morale que l'on appelle la ‘‘bioéthique’' science 
qui traite de l'application des principes de morale se rap- 
portant à différents phénomènes de la vie, à savoir: les 
anomalies foetales et celles dont souffrent certains nou- 
veau-nés, les techniques nouvelles dans le domaine de la 


reproduction et enfin les considérations économiques en 
rapport avec le domaine de la santé. 

Le révérend Père André Vallée d'Ottawa, récemment 
nommé secrétaire général de la C.E.C.C. soulignait le fait 
que, même si cette rencontre est parrainée conjointement 
par la C.E.C.C. et le C.C.E., aucun évêque ne sera pré- 
sent, car c’est plutôt un symposium où des spécialistes 
chrétiens, oeuvrant dans les domaines de la théologie, des 
sciences et de la médecine, étudieront l'impact de ces nou- 
velles données dans la vie du chrétien d'aujourd'hui. Ce 
n'est pas l'endroit où se prennent les décisions, de remar- 


quer le Père Vallée, on passe en revue ces valeurs nou- 
velles avec lesquelles le chrétien de 1979 est confronté, on 
analyse l'impact qu'elles créent en relation avec la théolo- 
gie moderne. 

Les délibérations se passent en anglais, mais il y aura 
traduction simultanée, car plusieurs spécialistes franco- 
phones y prennent part, entre autres les professeurs Hu- 
bert Doucet, de Valleyfield, Paul Crépault et Pierre Des- 
champs de McGill, Jean-Louis Beaudoin et Pierre Fournier 
d'Ottawa et le Dr. Jacques Rioux du Centre hôspitalier de 
Laval. 


Expansion de l'oeuvre de la Vénérable Mère Marie 


Rose en Ontario 


NDLR — Dans le Rempart du 11 septembre, Soeur Alma 
Blais nous présentait dans un premier temps un mémoire- 
souvenir de l'expansion de l'oeuvre des Religieuses des 
Saints Noms de Jésus et Marie en Ontario et plus spéciale- 
ment dans la région du sud-ouest. 

Aujourd'hui, elle continue son tour d'horizon et nous 
emmène à Amherstburg, Sandwich et Rivière-aux- 
Canards. : 


Amherstburg 1866 — ‘‘oul, ce bien, elles le désiraient 
aussi pour d’autres missions.”’ 

Et voilà que le 28 août 1886, à la demande du R.P.D. 
Laurent, curé de la paroisse Saint-Jean-Baptiste d'Am- 
herstburg, Soeur Marle-Olivier, assistée de trois compa- 
_gnes, ouvre au joli village d’Amherstburg, la première fi- 
liale de l’Académie Ste-Marie, où le français devait être 
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Pointe-aux-Roches, Ontario 
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Stoney Point Tavern 


Propriétaires: Phil & Bev 
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Salon funéraire 


MARCOTTE 


870 Wyandotte est, Windsor 
12105 ch. Técumseh, Técumseh, Ont. 
Téléphone: 253-3577 


Au service des familles françaises de Windsor, 
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Vente garantie 
Appeler pour information 
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Résidence: 734-6369 OMER DUBUC 


7180 rue Técumseh, Pointe-aux-Roches 


Fruits de la mer 


enseigné dans toutes les classes. Plus tard, l’on construire 
l’Ecole Secondaire Ste-Rose pour garçons et filles, puis 
successivement les écoles Intermédiaires ou élémentaires, 
St-Antoine, St-Jean-Baptiste, St-Bernard et Stella Maris. 
L'oeuvre de la Congrégation à Amherstburg est encore flo- 
rissante: nos soeurs y sont engagées principalement dans 
l'enseignement, le travail pastoral et la musique. 

Au cours des années, un mutuel attachement s'est déve- 
loppé entre professeurs et élèves, si bien, qu'aujourd'hui 
encore, ce trait caractéristique reste indéniable chez les 
anciens d'Amherstburg. 

Sandwich 1878 — Quelque dix ans après la fondation du 
Couvent St-Joseph d'Amherstburg, les Soeurs des Saints 
Noms de Jésus et de Marie acceptent un nouveau champ 
d'action en Ontario, celui de Sandwich. En 1878, le R.P.J. 
Aboulin, c.s.b. curé de la paroisse de l'Assomption, solli- 
cite formellement l’aide de nos soeurs pour la nouvelle 
école construite à l'angle des rues Mill et Félix. Elles y en- 
seignent pendant deux ans. Dès la première année le nom- 
bre d'élèves s'était accru de 32 à 84. Au printemps suivant 
des difficultés d'administration étant survenues, nos deux 


pliquè- 
: à |. pionnres quitorentSendmlons En 1870; dixens après RS an SPORE STONE TOME EM ADM. 
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nouveau invitées à reprendre l’école de la rue Mill, main- 
tenant agrandie, renovée et transformée en école profes- 
sionnelle sous le nom bien connue d'Ecole Modèle de 
Sandwich. A cette date, grâce à la générosité d’un bienfai- 
teur, une résidence à proximité de l'Ecole Modèle fut ac- 
quise, permettant aux religieuses d’héberger des pension- 
naires. Ce contact avec les Normaliennes fut la source de 
nombreuses vocations religieuses pour tout le diocèse. En 
somme l'Ecole Modèle fournit un nombre considérable de 
professeurs bilingues laïques et religieux. 


Jean Lussier | 2”; 
969-6000 Oldsmobile 


e LÉCCAE 
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neufs et usagés 


500 rue Division 
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En 1902, une seconde école fut construite à Sandwich, 

sur la rue Peter, où nos soeurs enselgnèrent pendant plus 
de vingt ans. En 1923, cette même école fut transformée 
en une résidence pour les religieuses d’où une vingtaine 
d'entre elles enseignaient le programme officiel de la pro- 
vince dans nos écoles St-Françols, St-Antoine, St-Edouard 
et St-James. En 1977, après trois quart de siècle d’existen- 
ce, le Couvent de Sandwich dut être démoli et céder son 
site à la nouvelle Résidence des Saints Noms à 3140 rue 
Peter, Windsor. 
Rivière-aux-Canards 1896 — Alors que l'oeuvre de nos 
soeurs à Sandwich prenait un essor remarquable, le R.P.F. 
Marseille faisait à son tour, des démarches pour obtenir 
des religieuses pour sa paroisse. Trois religieuses répondi- 
rent à son appel et prirent possession de leur domaine le 8 
septembre 1896. Ce faisant, elles devaient jeter les bases 
d'un apostolat fructueux, mais au prix de combien de sa- 
crifices! A l'instar de Vénérable Mère Marie Rose, elles 
durent passer par la pauvreté, le dur labeur, les privations 
de toutes sortes, avant de voir se lever la moisson espérée. 
A l'exemple de leur Fondatrice encore, elles s'al 


gèrent rien pour. satisfaire aux exigences du Ministère de 
l'Education et maintenir le prestige de leur école catholi- 
que. 

En 1949, disent les Annales, commence une ère de 
grands succès. Par un heureux concours de circonstances, 
les élèves commencèrent à affluer à l'école du village. Le 
R.P. Augustin Caron, curé de la paroisse, en profita pour 
soulever l'enthousiasme de ses paroissiens en faveur 
d'une école centrale catholique. Le projet se concrétisa et 
la magnifique Ecole St-Joseph ouvrit ses portes à 400 élè- 
ves, nombre qui en peu de temps, devait s’élever à plus de 
sept cents. 

Encouragé par ces premiers succès, le R.P.O. Charbon- 
neau jeta en 1954, les bases d’une école secondaire supé- 
rieure. En sept années, cette école produisit une centaine 
de gradués, dont deux entrèrent chez les religieuses et 
quatre jeunes gens se dirigèrent vers la prêtrise. Cette se- 
mence grandit et après 58 ans d'apostolat à la Rivière-aux- 
Canards, nos soeurs comptent, au nombre de leurs anciens 
élèves, 8 prêtres et quelque 40 religieuses dont une tren- 
taine font partie de la Communauté des Saints Noms de 
Jésus et de Marie. Une seconde école de la paroisse, celle 
de Ste-Thérèse, oeuvra aussi sous la direction de nos 
soeurs de 1925 à 1960. 

Et tel un frais bouton à la roserale Marie Rose, surgit en 
1966 l’Ecole Abbé Lucien Beaudoin, notre unique école 
française de Windsor, dirigée par nos soeurs. Avec beau- 
coup de courage et d’optimisme, elles s’y dévouent à 
maintenir le prestige de la langue française en Ontario. 

[à suivre] 


É Soeur Alma Blais, s.n.j.m. 


Chez Cormier Epicerie 


Vente de viande au prix du gros 
ouvert 7 jours par semaine 
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Vie familiale 


Collaboration spéciale de Anne de Villers 
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Nouvelle orientation de la mode automnale 


N.D.L.R. — Le Rempart est fier de présenter l'article qui 
suit, signé Anne de Villers, sur la collection automne-hiver 
“79-‘80. Mme de Villers a travaillé pour et auprès de quel- 
ques couturiers parisiens durant 8 années, étant elle- 
même dessinatrice de mode. Depuis que sa vie maritale l’a 
amenée au Canada, elle est à la tête d'une petite manufac- 
ture de mode. Elle rentre d'un voyage de recherche de 
trois mois en Europe dont un long moment à Paris. Elle 
fournit en exclusivité quelques boutiques, dont Jaded 
Lady à Windsor et d’autres à Détroit et Birmingham. 
Aussi, elle dessine, sur rendez-vous avec elle, des modèles 
particuliers ajustés à tous les budgets pour des clients pri- 


dr retour à la sophistication est une des grandes tendan- 
ces de la mode actuelle. Les modèles ‘‘Sport’" sont prati- 
quement disparus des collections. Pour le matin, on nous 
propose des ensembles de lainage, apparemment simples 
mais qui permettent de traverser l'hiver dans des couleurs 
bien chaudes. Mais il ne faut pas s'y fier! Leurs blouses 
sont en satin, à moins qu'un bustier ou petit pull brodé ou 
perlé ne se dissimule sous la plus sage des jaquettes de 
flanelle grise (une des couleurs les plus à la mode cet hi- 
ver). Drapés, fronces, plis animent une silhouette bien 
structurée dont les épaules demeurent un des pôles d'at- 
traction, étant très larges pour toutes les heures, des tra- 
vaux minutieux de pinces et des manches montées par des 
plis accentuant cette fameuse ‘‘carrure'' de l'hiver 1979- 
80. Sa ligne plus ou moins carrée se prolonge donc par des 
manches importantes aux volumes gonflants. Tout ceci re- 
pose entièrement sur une coupe extrêmement savante. 

La fourrure joue un rôle de tout premier plan, du matin 
jusqu'au soir. Les renards par exemple, accompagnent 
tailleurs et manteaux, le vison et l'astrakan bordent et sou- 


LA MODE 


|| Endroit: Bureau du Conseilscolaire de Windsor, rue Park -027-0ctobre: 


LINGERIE DE QUALITE 


Pickwick Place 
7623 est chemin Tecumseh 
Tél: 944-5757 
Heures d'ouverture: 
10h00 à 21h00 du lundi au vendredi 
10h00 à 18h00 le samedi 
Spécialités: 
e DREAM GIRL » KAYSER 
e VAN RAALTE + DOUBLE TAKE 
78 TON PASCAL + LA BICHE 


INC: 


lignent cols et longs revers frontaux. On revoit les man- 
chons de nos mères et grands mères, ainsi que de hautes 
toques cosaques. 

Plus près du corps que jamais, les manteaux sont pres- 
que partout devenus de superbes redingotes. Leur am- 
pleur est variable mais accuse toujours une taille fine. On 
les porte sur des jupes ou des pantalons à revers, accom- 
pagnés de chaussures à hauts talons. 

Les vestes des tailleurs ressemblent plutôt à des jaquet- 
tes dont les basques plus ou moins longues ondulent sur 
les hanches. Les jupes qui les accompagnent sont en majo- 
rité droites et atteignent le dessous du genou. Mais il y a 
quelques exceptions chez deux ou trois couturiers pari- 
siens qui nous proposent des jupes dont l'ampleur mou- 
vante vient presque frôler la cheville ou le talon des bottes. 


Calendrier àes Evénements 


[/1 nous fait plaisir de faire mention gratuitement 
ici de tout événement d'intérêt aux francophones 
dont on nous fait part au moins 2 semaines à 


l'avance] 


5, 6 et 7 octobre: Congrès de l'ACFO provinciale 
Endroit: Holiday Inn de Sudbury 

se eee er ee 
6-7 octobre: Vente de pâtisseries par la FFCF section St- 
Jérômè 
Endroit: Sous-sol de l'église, après les messes du samedi 
soir et dimanche matin. 
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L'Institut des arts de Détroit présente une série de ‘‘week- 
night talks'' intitulée ‘‘The Magic of Beethoven'”. Les lec- 
tures seront données par Karl Haas, critique musical bien 
connu. 

Endroit: 5200 Woodward ave, Détroit 

3 octobre: The Young Beethoven 

7 nov.: The Beethoven Revolution 

5 dec.: The Private Beethoven. 

Prix des billets: $12.00 pour les trois ou $5.00 chacune. 
Tél. 832-2730 


CE ET ES 0 


9 octobre: Réunion mensuelle du CCLF de Windsor 


PARLE 


Heure: 16h30, le public est toujoursinvité 
A 1 0 6 in 0 in 

16 octobre: Réunion du CCLF d'Essex 

Endroit: Ecole secondaire L'Essor 

Heure: 20h00 

Le public est toujours cordialement invité 
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20 octobre: Assembiée générale annuelle de la Caisse Po- 
pulaire Windsor Limitée 

Endroit: Centre Canadien-français, 2418 ave Central, 
Windsor 

Heure: 19h30 

L'assemblée sera précédée d'un banquet à 18h00 et suivie 
d'une danse. 

Heure du banquet: 18h00 - $5.00 par personne. Nombre 
limité de billets. Billets en vente à la Caisse Populaire 
Windsor. 


beurre, 


1 poulet d’environ 0.9 kg. [3 Ibs.] 
6 oignons moyens 

1 gousse d’ail ——— persil 
225 gm. de bacon {1/21b.] 

375 ml. de champignons [1 1/2 
tasse) 


Anti-gamine, anti-sportive, l'influence des ‘‘ballets 
Russes'’ se fait nettement sentir: Une tentative, couron- 
née de succès avait déjà été faite, l'année dernière par un 
grand couturier pour lequel j'ai eu le plaisir de travailler. 
On lui doit des robes volantées, à plusieurs étages avec 
des mélanges de tissus et de tons volontairement heurtés 
et très vifs; tout cela accompagné de bijoux et d’acces- 
soires presque orientaux. 

Pour le soir, les satins, les soies plus où moins façon- 
nées, ou pailletées connaissent déjà un grand succès en 
prévision des fêtes de fin d'année. Les noirs, les gris perle, 
les rubis, saphirs et émeraudes danseront dans ces soirées 
de fêtes accompagnés d’un rose vif et bleuté qui fardera 
les visages d’un reflet qui donnera bonne mine. 


Anne de Villers 


20 octobre: André Gagnon en concèrt 
Endroit: Alumni Hall de l'Université Western à London 
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26, 27 et 28 octobre: Congrès de la Fédération des A.P.1.'s 
Endroit: Hôtel Quatre-Saisons, Ottawa. 


se ns et 
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27 octobre: Congrès régional de la FFCF 
Endroit: Salle paroissiale de Pointe-aux-Roches 
Heure: 8h30 du matin à 15h30 de l'après-midi. 


DT ET TE STE 


25, 26, 27 et 28 octobre: Ouverture officielle de l'école se- 
condaire L'Essor 


25 octobre: Porte-ouverte à 17h00 pour une visite de l'é- 
cole 


26 octobre: Danse Disco-rock, parrainée par CBEF Radio- 
Canada pour les élèves de l'Essor et leurs parents. 


: Spectacle, de. Monique.Leyrac, parrainé par 
CBEF en Re rT avec LU on à 
Heure: 20h30 au gymnase de l'école 

Suivi par un Vin et Fromage: 

Billets gratuits au studio de CBEF, rue Pélissier et à l'é- 
cole L'Essor. Date de disponibilité sera annoncé dans le 
prochain Rempart. Le nombre de billets sera limité à 700, 
selon la capacité du gymnase. 


28 octobre: Cérémonie officielle d'ouverture, par présen- 
tation de cartes d'invitation seulement. Plusieurs items au 
programme dont une adresse de l'Honorable Thomas 
Wells, ministre des Affaires intergouvernementales et an- 
cien ministre de l'Education. 

Léger gôuter suivra. 

Les quelques 500 cartes d'invitation peuvent être obtenus 
gratuitement de M: Paul Chauvin, directeur de l'Essor à 
compter du 1er octobre. 

Premiers arrivée, premiers servis. 


Coq au Vin 


farine, beurre, sel, poivre 
bouquet garni: thym, laurier, 


60 ml. de cognac [4 cuil. à table] 
3% de bouteille de vin rouge 


…. En employant du vin rouge, du sel, du poivre, et un bou- 
quet garni comme marinade, laisser tremper le poulet le 
soir avant [ou 4 à 5 heures avant] la cuisson. Découper le 
poulet en morceaux. 

Dans une cocotte, frire au beurre, les olgnons, l'ail, le ba- 
conet les champignons. 
Passer les morceaux de poulet à la farine et ensuite frire au 


Faire revenir encore 2 minutes et dégraisser la cuisson en 
penchant la cocotte pour en retirer la graisse. 

Flamber au cognac. 

Ajouter le vin rouge, couvrir, et laisser cuire sur feu doux 
environ 35 minutes. 

Quand le poulet est cuit, ller la sauce en brossant avec 30 
mi. (2 cuil. à table] de beurre, peut-être un peu de farine. 
Servir très chaud dans la cocotte de cuisson. 5 


Mange Métri 
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On apprécie les activités 
a l'école L'Essor 


St. Clair Beach (CP) — Le 
programme d'activités pa- 
rascolaires qu'on est en 
train de mettre sur pied à la 
nouvelle école secondaire 
L’Essor, et pour lequel on 
retarde le départ des auto- 
bus trois jours par semaine, 
semble rapporter l’appro- 
bation des élèves et des 
professeurs. 


Vie Scolaire 


‘Je trouve que c'est bon 
pour moi. Avant je n'avais 
pas la chance d'y partici- 
per, car je demeurais trop 
loin'’ déclare Pauline Bas- 
tien. ‘Cela rapporte quel- 
que chose à l'école'’, d'a- 
jouter Yvon Gélinas. 

Quant à M. René Godin, 
responsable du départe- 


ment de sciences sociales, 
il est très en faveur de cela. 
D'ailleurs, il a écrit un livre 
avec d'autres professeurs 
sur les activitées qui s'inti- 
tule ‘‘Vivre à l'école’. M. 
Godin précise que l’école 
est un lieu de formation, un 
moyen de contact avec les 
autres. 


Quant à l’utilisation du 
français, Janine Losier dé- 
clare qu’elle parle presque 
toujours en français, mais 
que beaucoup ne se for- 
cent-pas. ‘Pas vraiment," 
de dire Beth Côté. ‘'Mais il 
y en a qui ne parlent que le 
français, alors on a pas le 
choix, que de le parler.'’ 


Ecole St-Antoine de Tecumseh 


DIEnos A. Guénette, directeur] 


M. Gérald Alexandre qui enseigne l’éducation physique 
aux élèves de la 4ième à la 8ième donne Le directives 
pour la bonne marche de sa leçon. 


Comartin et Déziel 


‘avocats 


Belle-Rivière 
728-2000 


Windsor 
258-6382 


C'est en juin, au cours de la 
graduation des finissants 
de l'école St-Antoine de 
Técumseh, que Rachelle 
Lachance se méritait le prix 
de français, bourse de $25. 
du club Richelieu-Windsor. 
On la voit sur la photo, 
ayant à sa droite Mme M. 
F. Symons, alors titulaire 
de 8e année et à sa gauche, 
M. Jean Bénéteau, direc- 
teur de l’école St-Antoine. 
C'est au souper bi-men- 


suel duclub Richelieu, le 26 
dernier que toutes ces 
bourses de $25.00 ont été 
distribuées aux récipiendai- 
res, invités avec leurs pa- 
rents à célébrer avec les 
membres du club. 

Rachelle est la fille de M. 
et Mme Clément Lachance 
de Técumseh. Elle fréquen- 
te actuellement l'école 
L'Essor avec son frère Paul 
(non pas le professeur de 
mathématiques), 


Les activités ont recommencé à l’école 
Sainte-Catherine de Paincourt 


Les jeunes élèves semblent attentifs aux propos du Père 
Jacques Carron qui leur parle de sa rencontre avec le Pape 
et de son séjour en Italie et de ses études à Rome. 


Imprimerie Lacasse 
Técumseh Ontario 


735-4121 


‘La seule imprimerie bilingue 


: dans le comté d'Essex’ 


La Co-opérative de Pointe-aux-Roches 


Marchand de: 


efourage °engrais 


egrain 


equincaillerie 


eaccessories électriques 
epétrole (huile et essence) 


RR. 1, Pointe-aux-Roches 


798-3011 
798-3012 / 


Spécialisés en ar- 
moires Formica et Ar- 


borite sur commande. 


Un nom qui vous assure bonne qualite pour la 
construction de maisons sur commande 


Les Frères Archambeault 


Contracteur général 


On parle d'eux 


Mme Marie F. Symons de l'école St-Antoine de Técumseh 
a fait l'échange, cette année, avec M. Bernard Lafrance de 
sa 8e année pour la 7e année. Pourquoi? peut-être pour 
changer le mal de place! ou bien c’est M. Lafrance qui ai- 
mait tellement ses élèves de 7e année, il ne pouvait s'en 
détacher. De toute façon, personne n'y perd, de dire un 
parent, puisqu'ils seraient tous deux d'excellents profes- 
seurs et aimés des élèves, ce qui rend ces derniers double- 
ment chanceux. 
COS 

Si vous êtes à Toronto ces jours-ci et que Vous magasinez 
au Eaton Centre, rendez-vous au Centre téléphonique 
(Phone centre) pour saluer Jacqueline Fortier-Chase, à 
l'emploi de Ma Bell depuis 6 ans et que l'on vient d'envoy- 
er à Toronto pour 3 semaines pour ouvrir ce nouveau 
comptoir. 


D ne EE SE 00 8 Se 80 ne DO 


Quand un directeur d'école parle de ses trois nouveaux 
professeurs en les qualifiant de ‘‘perles précieuses’, on a 
presqu'envie de retourner sur les bancs de l'école. Ces 
trois ‘perles rares’”, toujours selon M. Jean Brüûlé, direc- 
teur à Ste-Ursule de McGregor, seraient Soeur Thérèse 
Ladouceur, Monique Deschènes et Pierrette Dufault. 
Soeur Thérèse Ladouceur, longtemps chef de secteur à l'é- 
cole St-Joseph de Rivière-aux-Canards, qui après 6 ans 
loin de l'enseignement et à s'occuper de la relocalisation 
des 75 religieuses de l'ancienne académie Ste-Marie, re- 
tourne à l'élémentaire et devient titulaire de la 2e année. 
Mme Nicole Deschënes qui avait laissé l'enseignement ré- 
gulier pour travailler pour sa patrie, en bâtissant trois 
beaux enfants, s'occupe à demi-temps de l'enseignement 
correctif. 

Nicole avait toujours gardé un pied dans l'école en faisant 
de la suppléance occasionnelle. Mme Pierrette Dufault avait 
accepté l'an dernier compléter le 3e terme du professeur 
régulier qui avait dû se retirer. Elle aurait, paraît-il, telle- 
ment aimé son séjour, que ce serait avec plaisir qu'elle au- 
rait accepté d'y travailler à plein temps: Une première 
classe spéciale, avec Mme Mariette Ackerman, qui l'an 
dernier s’occupait de l'enseignement correctif. 


DT TT TT TT 


On annonce qu'à la suite des 400 lettres envoyées aux an- 
ciens de St-Edmond et de l’article parue dans le Rempart, 
plus de $175.00 sont parvenus la même semaine au Comité 
de l'Alumni de St-Edmond et les dons continuent d'arri- 
ver. Mme Claudette Renaud, une des responsables du pro- 
jet, dit que toutes sont agréablement surprises de la parti- 
cipation.des anciens. 


PRÉ 0 00 00 A mm 


EN RE 
a OC CHENE M. et Mme Albert et Luvina Beau- 


dette, de Pointe-aux-Roches tous deux patients à l'Hotel- 
Dieu. Mme Beaudette doit subir bientôt une opération chi- 
rurgicale et M. Beaudette est sous traitement depuis plu- 
sieurs mois pour maladie des os. Meilleurs voeux égale- 
ment à M. Frank Chaput de Windsor qui est encore à 
lHotel-Dieu. 


CT TT ET ETS TS 


Mme Rose Bellemore de Pointe-aux-Roches formera 
bientôt, avec monsieur Philippe Chauvin et Mme Thérèse 
Ste-Croix, le trio des heureux patients du Docteur Brian 
Cruickshanks pour avoir subit avec succès des opérations 
de la câtaracte, à l'hôpital de Sarnia. M. Chauvin subissait 
l'intervention chirurgicale en juillet dernier, le 17 aôut c'é- 
tait au tour de Mme Ste-Croix et bientôt ce sera celui de 
Mme Bellemore. Selon Mme Ste-Croix, c'est une opéra- 
tion-merveille: deux jours à l'hôpital, aucune douleur, au- 
cun pansement à la sortie et c'est avec plaisir qu'elle ‘‘li- 
sait, deux jours après, le Rempart du 21 août.’ Meilleurs 
voeux de prompt rétablissement à Mme Bellemore et 
‘Longue vue’’ au trois, tous spécialement à Mme Ste- 
Croix, fidèle correspondante au Rempart. Ÿ 


WINDSOR CHAPEL 


Entrepreneurs de pompes funèbres 


téléphone 253-7234 


1700 est, chemin Tecumseh, Windsor 


Francis Louis Janisse, 
président et directeur 


Nous faisons tout le travail. 


rue Baune, Pointe-aux-Roches 


798-5713 


après les heures appelez 798-3375 


Tout aluminum Soffit 
et Fascia fenêtres de 


qualités, bain avec 
tuiles céramiques. 


Coin du jeu 


Ames négation Soie Vente 
nièce sommeil vermine 
Comparaison nonce soucis vermoulu 
souvenirs vêtir 
Doucement Oeufs vociférations 
Terminaison voir 
Foire Recommandation terre voler. 
foule réserve tester 
respect tiers 
Maîtriser restaurant tour 
mère retour tout 
revenir traquenard 
Navets rois transformer 
navires 
Uniformément 


Réponse du no. 


Inva4q 


"he 


( 
\ 


Pensez-y bien: Qui connaissez-vous à qui vous 
pourriez suggérer de s’abonner au Rempart?… 
Suggérez-leur donc!...Merci! 


De passage à Toronto. ou par courrier. 
livres et disques francais 


Choix complet pour tous les goûts at taus les âges 
Editions Champlain Ltée. 
(416) 364-4345 


107 rue Church 
Toronto, Ontario 
MSC 2G5 


Manrcel'a Sentee & Body Shop Ltd. 


5584estchemin Tecumseh 
Windsor, Ontario N8T 1C7 


945-1181 945-8951 


***Voiture à prêter *** 


Il nous fait plaisir de vous servir en\français 


Abh,comme j'aimerais dormir! D 
CE ras aux habitudes 
Ci des bébés, 


LA cette brochure donne des 
conseils sur la façon 
de faire face aux pro- 
cg blèmes posés par le 
réveil pendant la nuit, les cauchemars, 


etc. N'oubliez pas qu'il vaut mieux 


= commencentrèsitôtèinculquemau-bébé.de.bonnes.. 


habitudes quant à l'heure du coucher Cette brochure 
constitue un bon point de départ. 


L'enfantet la propreté ©] 


Ce qu'il faut faire, ce qu'il ne 
faut pas faire et ce qu'il faut se 
rappeler au moment d'habituer 
l'enfant au pot. Les méthodes 
employées ne doivent entraîner 
ni gêne, ni frustration, ni 
déception. Voilà un excellent 
guide qui vous aidera à aborder 
cette question délicate avec 
confiance. Il faut minimiser les 
difficultés de l'enfant et accroître votre savoir-faire. 


LA # y , 
L'instinct d'agression est naturel © 
Les enfants éprouvent les mêmes 
frustrations et les mêmes colères 
que les adultes. Les parents ne 
savent pas toujours comment 
réagir devant l'hostilité d'un 
enfant, mais avec un peu de calme, 
beaucoup d'amour et les conseils 
donnés dans cette brochure, ils 
peuvent transformer l’ agressivité de l'enfant en une 
force créatrice. 


La jalousie ET test pour ainsi 
dire impossible d'empêcher un enfant 
d'être méfiant à l’arrivée d'un 
nouveau bébé. Aidez votre enfant 
à vaincre son ressentiment en 
vous y prenant à l'avance. Ce 
qu'il faut faire quand le bébé 
arrive, les faveurs, les atten- 
tions spéciales, voilà quelques-uns des 

conseils judicieux que renferme cette brochure pour 
vous aider à préparer votre enfant à la venue d’un 
nouveau bébé. 


mgoûter; ilsaimentégalement les < EE 
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PR RE ET A  m e à, 


Abordez votre 


rôle de parent 
de façon positive! 


Nous avons publié une série de brochures qui peuvent vous aider à résoudre 
les problèmes courants que pose l'éducation des enfants. 
} 


Jeux éducatifs (pourles 
tout-petits et les nourrissons 


Les nourrissons et les tout-petits 
adorent explorer Les jeux éducatifs / 
sont des élémentsessentiels J 
d'une relation saine et 
positive entre parents et 
enfants. Les enfants ont 
besoin de faire, de toucher, de 


s)0 


Ces 
Saynètes, les Chansons enfantines, les j jeux er man 
lation, les histoires ét la peinture. Les jeux éducatifs I 
contribuent au développement général de l'enfant. 


Selon les psychologues, les 
Ÿ enfants doivent apprendre 
naturellement. Ils veulent se 
débrouiller tout seuls; si on ne 
leur laisse pas assez de liberté, 
ils peuvent se décourager. Or, 
nous voulons tous que nos enfants 
deviennent des êtres responsables 
et autonomes. Cette brochure peut 
vous guider dans cette voie. 


La discipline D 

La discipline rend bien des 
parents perplexes, car 
certains croient qu'il 

est mal de gronder un 
enfant, La discipline doit 
cependant intervenir dans 
les relations entre 

parents et enfants. 
L'enfant doit apprendre à 
compter davantage sur lui-même et, qui plus est, à I 
s'imposerune discipline. Cette brochure n'offre pas de 
solutions magiques, mais des suggestions qui peuvent 
vous être utiles lorsque votre enfant n'est pas 
raisonnable. 


Les enfants sont des individus [] 


Parmi les sujets abordés dans la brochure, mention- 
nons les louanges et l'encouragement, la constance 
dans la discipline et le don de l'amour. On examine la 
théorie de l'enfant en tant qu'individu, en mettant 
l'accent sur l'importance d'établir très tôt une relation 
positive entre les parents et l'enfant. 


DÉTACHER LE LONG PROJET NOM 
DE LA L > > 
POINTILLÉE ET ENFANTS TERRIBLES” 
en QUEEN'S PARK Je 
DÉSIRÉES, INSCRIRE TORONTO (ONTARIO) = 
Ce ei orton 
ET EXPEDIER À MYAÔIES Qt 
L'ADRESSE SUIVANTE: s William Davis. premier ministre 


Ontario 


EE 


\ 


2 SE librement CO 


Le monde du spectacle 


Au premier plan à la télévision 


CBEFT — 78 Windsor 


jeudi 4 octobre 

23h20 CINEMA 

Angoisses: Les aveugles ont des 
yeux (The Eyes Have it), Drame 
réalisé par S. O'Riardan, avec Pe- 
ter Vaughan. Trois terroristes pro- 
fitent de l'absence des employés 


d'un institut de réhabilitation 


pour les aveugles pour s'y immis- 
cer, Ils s'installent au troisième 
étage d'où ils ont une vue par- 
faite sur le parcours d'un défilé 


dont le héros est leur cible (Brit.). 


vendredi 5 octobre 

1h15 CINÉ-NUIT 

Les Hauts de Hurlevent (Wuthe- 
ring Heights). Drame réalisé par 


Robert Fuest, d'après le roman 
d'Emily Bronté, avec Anna Calder 
Marshall, Timothy Dalton, Harry 


Andrews et Pamela Brown, Un 
enfant trouvé est élevé dans la 
fomnille d'un riche ‘fermier. Une 
solide affection se développe en- 


tre l'enfant et la fille de son 
bienfaiteur (Brit. 70). 


lundi 8 octobre 
13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
Des célibatai- 


“La Solidaritudes, 
res âgées de 25 à 35 ans vivent 
seules et font un nouveau che- 
minement. Présentatrice: Louise 
Forestier, Témoignages de Lorrai- 


André Gagnon 


manches, le 9 octobre à 19 h 30. Sions nous fourniront l'occasion 

De formation classique, ce de mieux connaître tout ce qui 
populaire musicien a su s'adap- de près ou de loin participe à 
ter à tous les styles de la mu- la Création dans le vaste domai- 
sique populaire d'aujourd'hui. ne Culturel. A vrai dire, Pierre 
Tous connaissent ses  arrange- Nadeau nous présentera des su- 
ments. Des disques comme jets d'intérêt général facilement 
«Mes quatre saisons» où il réa- accessibles au public et ce, a- 
lisait des concertos de style VC une pointe d'humour sinon 
baroque à partir de chansons 4Vec bonne humeur. 
de Ferland, Leclerc, Léveillée et Que devient la famille? 
Vigneault, et comme “Les Tur- 
luteries» où il répétait l'expé- Le dimanche 7 octobre à 21 
rience avec succès, en utilisant h 30, le Service des Affaires pu- 
des pièces de La Bolduc, l'ont bliques de Radio-Canada présen- 
propulsé au premier rang deste aux téléspectateurs la pre- 
musiciens populaires québécois. mière de Tel quel à l'horaire de 
79-80. 

Cette première émission de 
la saison sera consacrée à la 
famille, institution millénaire, 

Dans le cadre des Beaux Di: cellule de la société occidentale 
manches, le 7 octobre à 20 h 30,et pierre angulaire de la vie 


Pierre Nadeau anime 
notre magazine culturel 


du magazine culturel l'Observa- 
teur, à la chaîne française de 
André Gagnon se produit cet- Radio-Canada. Sept autres émis- 
te semaine au Lac des Fées, en Sions compléteront la série de 
première partie des Beaux Di- là saison 1979-1980. Ces émis- 


L'AMI BOULANGER 13h00 
mer. 3 oct. Shirley Théroux 
etJimmy Bond 

jeu. 4 oct. Musique de Jazz 
avec François Cahen au pi- 
ano, Michel Séguin aux 
percussions africaines et 
Miroslav Vitous à la contre- 
basse. 

ven. 5 oct. Quatuor de 
chanteurs nommé ‘les ir- 
résistibles!' Nicole Lessard, 
Christine Larivière, Pierre 
Claveau et Pierre Landry. 
lun. 8 oct. Albert Millaire et 
François Léveillée. 

mar. 9 oct. Pascal Nor- 
mand, Daniel Landry et 
Lyne Lapierre. 

Emissions culturelles. 

mer. 3 oct. 19h30, HORI- 
ZONS; Guy Robert rencon- 
tre lecéramiste Claude 
Vermette, 20h00 GRANDS 
CONCERTS; le trio Dalart 
dans des oeuvres de De- 


Ed 


20. 6 


ner noienS et AUzADn. facts l'animateur Pierre Nadeau nous québécoise des débuts de Ialbussy, Mendelssohn et 
ouise Montpétit. Int.: Minoÿ Pe- É 5 Rss y Se D : “ 
Fos ARASURr SR DUCaIS présentera la première émission colonie jusqu'aux années 40. Messiaen. 


Abonnez-vous au Rempart ou trouvez de 
nouveaux abonnés et vous gagnerez peut-être 
deux billets gratuits pour le 
spectacle d’André Gagnon! 


Le 13octobre, André Gagnon, artiste de renommée internationale, donne 
un super spectacle à l’auditorium Cieary de Windsor. En collaboration 
avec les organisateurs de cet événement, Le Rempart offre gratuitement à 


si re Sfr 


SE DS de EM LEE 


Tirage Gagnant{e] Témoin 


7 septembre Hélène Dubois Roger Simard 
14 septembre Mme Roland St-Pierre Marcel Robichaud 
21 septembre Lissa Bourgoin Thérèse Fortier 
28 septembre Françoise Gascon Roma Ward 


Voici comment seront déterminés les gagnants de ces billets: 
1. Deux billets gratults seront tirés au sort chaque vendredi midi du 7 septembre au 5 octobre inclusivement: 


2. Chacun de ces vendredi, on mettra dans une boîte une carte portant le nom de chaque nouvel abonné dont on aura reçu le 
montant de l’abonnement au cours de la semaine se terminant ce vendredi-là, ainsi qu'une carte portant le nom de la per- 
sonne déjà abonnée qui aura suggéré ce nouvel abonnement [si c’est le cas] et on tirera une carte de cette boîte devant un 
témoin. La personne dont le nom est sur cette carte recevra deux billets gratuits. On recommencera ainsi chacune des 5 se- 
maines. 


3. Le nom d’une personne déjà abonnée sera mis dans la boîte autant de fois qu’elle nous fera parvenir de paiements de 


nouveaux abonnements, et une personne nouvellement abonnée une semaine peut participer une des semaines suivantes }} 


en nous faisant parvenir le montant d’un autre nouvel abonnement. 1 
4. Les gagnants seront avertis Immédiatement par téléphone et leurs noms paraltront dans le journal. 


5. Les employés du Rempart et les membres de leurs familles immédiates ne peuvent pas participer. 


C’est le temps de s’abonner ou d'inviter 
ses amis et ses parents à le-faire! 


[Le : billets pour le spectacle André Gagnon sont en vente aux endroits suivants: Caisse Populaire de Windsor, Service Real 
Estate à Belle-Rivière, Simpson’s Customer Service au mali Devonshire, studio Michel-ine et Baldwin Pianos & Organs.] 


— ‘Abonné qui a suggéré le nouvel abonnement 


— Envoyer avec $8.00 au Rempart 
2418 rue Central 
Windsor, Ontario 


er N8W 4J3 


— Nouvel abonné 


— Nom 
Adresse Postale 


Ville_- Province 


ses lecteurs 10 billets d’une valeur de $10 chacun pourdes places très bien | 


* 
* 
* 
* 
* 
* 
* 
* 
* 
* 
*# 
* 
# 
* 
* 


Un beau meuble n’est pas 


aste Alain Robbe-Grillet. 
ven. 5 oct. 


‘‘Rivière-du-Loup'' 


bec. 


dim. 7 oct. 11h00 CHAN- 
SONS ET TRADITIONS 


19h00 LE 
TEMPS D'UNE VILLE; 
Origi- 
nes, habitant et description 
de cette ville d'aujourd'hui. 
Présence du fleuve dans 
cette ville à l'est du Qué- 
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A l'écoute de CBEF 


jeu. 4 oct. 19h30 ENTRE- 
TIENS; Richard Salesses 
rencontre l'écrivain et ciné- 


POPULAIRES; avec Hélène 
Baillargeon 

N.B. L'invité de ‘‘UNE 
HEURE EN COMPAGNIE 
DE... cette semaine Joe 
Dassin. Aussi, la semaine 
prochaine la publication de 
notre calendrier de la sai- 
son de hockey. Toutes les 
joutes du Canadien qui ne 
seront pas télévisées. La 
première, jeudi 11 octobre, 
les Canadiens seront oppo- 
sés aux Flames d'Atlanta. 


A TVO 32 Windsor, 
59 Chatham 


A ne pas manquer: 

Bloc horaire du dimanche à 
compter de midi, par ‘‘Le 
temps des incertitudes’, 
avec la dissidence de Karl 
Marx, en passant par ‘‘Le 
Monde des peintres’’ - ‘‘En 
se racontant l'histoire”! - 
‘‘’Les grands chefs d'or- 
chestre’’. - ‘‘Villages et 
visages'" de la paroisse Ste- 
Anne d'Ottawa - L'Amitié 
de ‘‘L'Atelier des pissen- 
lits'” - Le Concert de ‘‘Co- 


largol’'. ‘‘Oum le Dau- 
phin'” - ‘‘Les aventures de 
Babar'’ - ‘‘Saturin le petit 
canard’' - ‘Tip et Tap'’ et 
leur gâteau - ‘‘Passe-Par- 


tout” dans chacun son tour 
- L'excursion en forêt avec 
‘‘La petite LULU" - Le trac 
de ‘‘Trousse-Mitoufle - 
L'escale des ‘‘Boucanniers 
d'eau douce’ - Une nouvel- 
le série: ‘On aura tout vu'" 
- “A toute vitesse’ avec 


des spécialistes en télévi- 


sion par satellite = pour en 
arriver ainsi: à ‘‘La Pierre: 
A La Une'' à 20h30 avec 
comme invitée La Sagouine 
(voir détails ci-dessous) 
et poursuivre ainsi jusqu'à 
minuit avec la Société ‘‘Na- 
tional Geographic’’ à 21h00 


et Ciné TVO à 20h00 pour - 


parler cinéma avec Claude 
Lelouch II] et visionner son 


52 ouest 
rue Chatham 
suite 205 
Windsor, Ont. 
252-2323 


Maisons-motorisées: 


n 


Campeurs/Caravanes: 


ROOMS 


Gérard P. Levesque 
avocat 


Concessionnaire 
Swinger— Sporthome 


film ‘‘Mariage”’. 


C’estune histoire vraie que 
se 


-.je.vous, raconte. L'histoire 


de ‘‘La Sagouine’’, femme 
de la mer, qui est née avec 
le siècle, quasiment les 
pieds dans l’eau. L'eau fut 
toute sa fortune: fille de 
pêcheur, fille à matelots, 
puis femme de pêcheur 
d'huitres et d’éperlans. 
Femme de ménage, aussi, 
qui achève sa vie à genoux 
devant son seau, les mains 
dans l’eau. 


12150 
chemin 


Tecumseh 
735-9928 
735-7157 


ARR AA RAR RER AAAARRERANARAIE RE 


SUPERIOR MOTOR HOME ; 


* 

* 

»* 
Midas — Honey c 
Holiday * 
Holiday — Boler * 
Venture * 
* 

* 

* 

* 

Lu 


: M. Edouard Ethier — gérant $ 
Dans la route 2, 1 mille à l’ouest de Belle-Rivière 

téléphone: 727-6225 
RARRARRRÉARRARRRAÉARARÉAÉAX A 


‘Commis Bllingue’’ 


1065 EST, RUE WYANDOTTE 


nétessairement cher. 


Merci 


WINDSOR, ONTARIO N9A 3K2 


256-1858 
DIRECTEUR EXECUTIF: 


LU PS 


Co 


G:M. BRISSETTE 


Code Postal ! Téléphone pour magasiner chez 
- = = Rooms Furniture 


